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DANSE __________ -'--

MARK MORRIS 

A LA MO·NNAIE 
0 n l'attcndait ;\cc impatience, cc jcunc fauvc 

venu des States, la trcntainc provocantc, le 
cheveu abondant; les dents longucs. La Mon­

naie vicnt d'accueillir sa.premiere creation bruxelloi­
se: L'allegro, ii penseroso ed ii moderoto, sur unc 
musique de Haendel. 
Critiques dithyrambiques, applaudissemcnts, ova­
tions, le public est unanime. «Sublime!» «Divin!» 
«Beaucoup mieux que Bejarp» «On ne peut pas 
comparer ... » On ne peut pas, mais on le fait quand 
meme ! Et les commentaires (authentiques) vont 
bon train. II faut en deduire que j'etais particuliere• 
ment mat lunee ce jour-la, ou que je suis franche­
ment hostile a la nouvelle vague ... Pourtant, je 
n'etais p.is une inconditionnelle' de Bejart, loin de 
la! Mais le probleme de la nouvelle vague americai­
ne est q\Je je ne l'ai pas trouvee tres nouvelle!. .. 
Mais soyons positifs! La chorcgraphie de Mark Mor­
ris vibre reellement sur la musique: Ses tableaux, 
veritables architectures de corps, sont souvent su­
perbes. Sa danse se veut legcre, santillante, entrai­
nante. Mais cela ne va pas sans defauts ! Le saut est 
souvent lourd, la repetition a la limite du supporta­
ble et la choregraphie a tout de la course a pied a 
la Paul Taylor. Balanchine non plus n'est pas tres 
loin. Peu de renouvellement dans ce spectacle fort 
long parce que trop repetitif. Manque de precision 
et de proprete dans la technique, au profit sans doute 
d'un envol de jeunesse. Peu de trouvailles en fin de 
compte: <;a marche et court be!!,_ucoup, mais danse 
peu. Pourtant, ii parait· que nos danselirs etaient 
trop mauvais pour ctre engages dans la troupe. Mark 

Morris ct moi nc dcvons pas avoir la mcmc concep­
tion de la technique! Mais laissons-lui le benefice 
du doutc ct attcndons sa prochainc prcstation. scul 
en scene. d�s le 2 dcccmbrc. a la f.fonnaie. 
Soyon$ francs, jc m'attcndais a unc'rcvclation. j'cs­
·pcrais un choc. ct jc suis sortie dc<;ue. Pas outrcc 
ou cca:urcc. n'ayant pas ·cnvic de balancer tomatcs 
ct huccs. mais ne partagcant pas l'enthousiasmc du 
public. Mon a vis: bof ! Ni franchemcnt mauvais. ni 
genial. mais sans savcur particuliere. Jc ne dirais 
pas sans coulcur, car ii faut un certain temps pour 
s'adaptcr aux decors colorcs·a l'americainc, qui sont 
parfois a hurler d'horreur. Et si le spectacle sc tcr­
mine sur une grande ronde a la maniere de la Neu­
vieme Symphonic, on se dcmande s'il s'agit d'un 
pied de ncz au Maurice precedent. Probablcment 

. pas. Mais cclui-ci sera-t-il a la hauteur de celui-la? 
Affairc a suivre ... 

Martine DUBOIS 
L 'Allegro, ii Penseroso ed ii Moderato de Haendel par 
le Monnaie Dance Group Mark Morris, La Monnaie 
jusqu'au 20 decembre. 


